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« Je vous exhorte, frères et sœurs, par la tendresse de Dieu, à lui offrir votre per-

sonne et votre vie en sacrifice saint, capable de plaire à Dieu : c’est là pour vous 

l’adoration véritable. » (Rm 12, 1) 

L’adoration véritable a occupé le centre de la vie de Mère Julienne du Rosaire, 

l’adoration en esprit et en vérité dont parle Jésus dans l’Évangile de Jean. Appe-

lée à fonder une nouvelle congrégation religieuse, Mère Julienne a reçu de sur-

croît un charisme d’adoration eucharistique dont l'Église mesure actuellement la 

profondeur et la portée. 

Une doctrine eucharistique émane en effet des nombreux écrits de Mère Julien-

ne, une doctrine originale et limpide qui approfondit l’acte d’adoration du Christ 

lui-même à l’heure de son ultime sacrifice. Les Jeudis saints de Mère Julienne 

était le moment le plus attendu de l’année pour sa communauté. Elle y dévelop-

pait chaque fois une nouvelle dimension du mystère eucharistique, fruit  d’une 

intuition mystique qui pénétrait au plus intime du Cœur de Jésus, adorateur du 

Père dans l’Esprit. Ce Cœur eucharistique de Jésus, selon l’expression de Mère 

Julienne, est le fondement du culte d’adoration dont parle saint Paul dans Ro-

main. Il est devenu familier pour beaucoup d’entre nous. 

Mais quelle que soit la valeur de son charisme d’enseignement, c’est d'abord la 

perfection de la charité, mesurée à l’aune de l’héroïcité des vertus, que l'Église 

examine pour déterminer la sainteté d’une personne et l’opportunité de la propo-

ser en exemple aux fidèles. 

Au terme du procès diocésain qui a recueilli tous les éléments pertinents dans le 

cas de Julienne Dallaire, nous prions ensemble pour que l’intime conviction qui 

nous habite au sujet de cette « femme eucharistique et missionnaire » soit rapi-

dement confirmée par l’intervention du ciel et l’autorité ecclésiale.  

Nous pouvons aider à accélérer les choses en faisant connaître et se multiplier les 

faveurs obtenues par son intercession. Demander à Dieu une faveur par son in-

tercession ne signifie pas lui rendre déjà un culte ce qui n’est pas permis avant le 

jugement de l’Église. Demander par son intercession signifie seulement que dans 

la communion des saints qui sont en route ou déjà dans la gloire, nous pouvons 



recourir les uns aux autres et surtout compter sur ceux et celles qui nous ont pré-

cédés dans l’au-delà.  

Les délais qui retardent la reconnaissance des saints et des saintes par l’Église 

sont parfois liés au manque d’intérêt de la terre pour obtenir des faveurs du ciel. 

Quand la charité et la prière se refroidissent, le Bon Dieu est comme empêché de 

nous aider, faute d’ouverture de notre part. Puisse l’acte que nous posons ce soir 

réveiller notre conscience ecclésiale, stimuler notre audace et notre enthousiasme 

pour demander à Dieu par l’intercession des saints et de Mère Julienne du Rosai-

re dont la cause vient de franchir une étape importante. 

Les yeux levés au ciel, Jésus priait ainsi pour ses disciples : « Père, je leur ai 

donné la gloire que tu m'as donnée, pour qu'ils soient un comme nous sommes 

un, moi en eux comme toi en moi, pour qu'ils parviennent à l'unité parfaite et 

qu'ainsi le monde puisse connaître que c'est toi qui m'as envoyé et que tu les as 

aimés comme tu m'as aimé. » (Jn 17, 22-23) 

Jésus a prié, Jésus a adoré. Notre prière et notre adoration participent à la sienne. 

Ouvrons nos cœurs à la gloire qu’Il nous obtient et qui n’est autre que l’amour 

trinitaire en lequel nous sommes baptisés et vers lequel nous cheminons dans la 

foi comme vers la plénitude de nos vies. 

« Qu’ils soient un comme nous sommes un. » Quel abîme que cette Parole! Quel-

le merveille que la Sainte Eucharistie, lieu de son accomplissement, car elle nous 

plonge dans l’infini de l’Amour entre les Personnes divines! J’imagine la souf-

france de Mère Julienne que la messe quotidienne ravissait et qui voyait notre 

peuple s’éloigner de cette source incomparable de bonheur… 

Demandons avec ferveur et persévérance, par son intercession, le retour de notre 

peuple à sa source eucharistique.  

« Chère Mère Julienne du Rosaire, dominicaine missionnaire adoratrice, apôtre 

de l’Eucharistie et amie intime des prêtres, fais découvrir au peuple de Dieu, ici 

et ailleurs, la gloire trinitaire qui émane du Cœur eucharistique de Jésus en son 

acte d’offrande d’amour pour le salut du monde. » 

Accueillant d’avance le jugement de Notre Mère la Sainte Église sur l’excellence 

de ses vertus, nous bénissons Dieu de l’avoir donnée à notre époque et à notre 

Église diocésaine comme une étoile brillante au milieu de la nuit, comme un don 

de Dieu pour la vie du monde.  Amen. 
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